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Origine du nom de Binic :  Préfixe : celtique Pen qui signifie tête,  

Suffixe : le nom du cours d'eau local, Ic, qui serait lui-même le terme 

générique de l'eau en vieux celtique.  Binic, autrefois Benic, signifie donc embouchure de l'Ic. 

 

La partie inférieure de la vallée de l'Ic, fut occupée dés l'âge néolithique (3500 à 1800 avant J.C),  

Plusieurs monuments mégalithiques l'attestent : 

 le menhir appelé Chaise de Saint-Gilles, à la limite de Binic et de Lantic,  

 le dolmen nommé la table de Margot qui se dressait sur la falaise et qui aurait été débité 

en 1816 pour servir aux travaux du port. 
 

Camp des Bernains : c’est probablement un oppidum dressé par les Celtes à l'âge du fer, plusieurs rouelles 

gauloises ont été découvertes. 

Ce camp de forme triangulaire occupe de façon stratégique le sommet de la falaise, à 80 mètres d'altitude. 

Les vestiges sont constitués de quelque six cents mètres de murets de pierres sèches, avec sept tours arasées, 

dont l'une, appelée Tour de César, aurait servi autrefois de fanal au port de Binic.  

Ce camp gaulois fut occupé par les Romains, d'où aussi son nom Camp romain ou Camp de César; des 

pièces de monnaie et des médailles ont été découvertes, notamment au siècle dernier. 

Les vestiges d’un établissement de bains gallo-romain avec conduits d'eau et hypocauste (système de 

chauffage par le sol) ont été découverts sur la plage de la Banche. On y trouva plus de deux cents pièces de 

bronze aux effigies d'empereurs romains du IIIème siècle. 

Le site des Bernains est classé espace naturel –espace dédié à la plantation d’un arbre pour célébrer un mariage. 

A la fin du Moyen Age, la ville de Benic n'était encore qu'un village de pêcheurs constitué d'une vingtaine 

de maisons. Des celliers, des chantiers navals, des forges, des baraques de menuisiers et de calfats 

s'abritaient au pied de la falaise (actuel quai Jean-Bart) ou au bord du marécage. Des vaisseaux de faible 

tonnage venaient relâcher, dans ces creux de vase appelés souilles. 

Au début du XVIème siècle Binic a été un des tout premiers ports de la pêche à la morue à Terre-Neuve. 

Cette activité continua jusqu'aux alentours de 1920. L'apogée fut atteinte au XIXème siècle, Binic devenant 

même en 1845 le premier port français de grande pêche, avec 37 navires. 

500 à 600 ouvriers travaillaient au port à l'armement des terre-neuviers sur lesquels embarquaient chaque 

année 1800 hommes. Détail significatif, en 1850, Binic comptait 37 débits de boisson  

La jetée de Penthièvre porte le nom du duc qui en conçoit le projet lors de sa visite en 1747. Elle n'est toutefois 

réalisée qu'entre 1844 et 1855. Le phare, au bout du môle, est construit en 1853. 


